
  L’Alchimiste 

Comme ses devanciers au creuset de leur four 

Ont cherché le secret de l’essence vitale, 

Elixir de vie ou pierre philosophale. 

La gageur impossible ou proche tour à tour, 

 

Il a veillé la nuit, il a sué le jour, 

Attisant le brasier qui grondait par rafale,  

Dans L’attente de la minute triomphale 

Qui d’un âge oublié marquerait le retour. 

 

Le rêve était trop haut sans doute téméraire, 

Et pourtant, à la fin, domptant le sort contraire,  

O Bacon, qui l’eût dit, ô Lulle, qui l’eût cru ! 

 

L’Eau de Vie à coulé devant son œil avide  

Et s’est muée, avec les ans, en or liquide : 

L’alchimiste vainqueur fut un bouilleur de cru. 
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